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À tous les Rennais et les Rennaises qui ont croisé mon chemin,
À ma famille et particulièrement à ma femme et mes deux fils, 
Grégoire et Hippolyte
À tous ceux que j’aime : ils se reconnaîtront !

Avant-propos

Rennes est la porte de la Bretagne par où arrivent tous les voyageurs 
et d’où partent les Bretons qui veulent voir du pays. Secrète, elle sait 
récompenser celles et ceux qui lui vouent une certaine admiration en 
leur dévoilant ses merveilles. Ville médiévale, elle a dû évoluer suite 
au grand incendie de 1720 et est devenue résolument moderne grâce 
à la contribution de grands architectes comme Emmanuel Le Ray, 
Jean Nouvel ou Christian de Portzamparc.

Au-delà de ses édifices reconnus – le Parlement, l’hôtel de ville, 
l’opéra ou le parc du Thabor –, Rennes se découvre au fil de prome-
nades le long de ses deux rivières, dans ses faubourgs et son centre 
historique. Elle cache des églises méconnues, des estaminets insolites, 
des bâtiments curieux, des cloîtres tranquilles, des jardins croquigno-
lets ou encore des petits musées charmants – des lieux remarquables 
inconnus où seuls quelques Rennais ont leurs habitudes.

Cet ouvrage part sur les traces du Rennes d’hier et d’aujourd’hui, 
hors des sentiers battus. À l’inverse d’un ouvrage historique, ce récit 
fourmille d’anecdotes, de lieux vivants et de promenades destinés aux 
Rennais curieux, amoureux de leur patrimoine et de leur ville – ceux 
qui l’aiment pour son âme et non ceux qui en font le lieu de leurs 
ambitions politiques ou professionnelles. Ce guide leur permettra de 
redonner une chance à des lieux injustement oubliés et ils redécou-
vriront une capitale bretonne charmante, jalouse de ses privilèges et 
soucieuse d’être le lieu de toutes les envies. Bonne lecture !
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Adresse   34 rue Vasselot, 35000 Rennes   | Transports en commun   Métro A, arrêt République   | 
Horaires d’ouverture   Du mercredi au samedi de 00 h 30 à 7 h (avec la crise du COVID-19, 
les horaires sont susceptibles de changer)   | À savoir   Le MUR (Modulable Urbain Réactif ), 
juste à côté, est un endroit d’expression artistique mis à disposition des street artistes. 

 Batchi
  La boîte gay

   La rue Vasselot est l’artère commerçante du sud de la ville, située 
derrière la place de la République. Elle est très fréquentée le jour 
du Seigneur par les Rennais qui viennent y acheter leur baguette ou 
s’installer en terrasse. Le soir, ils s’attablent dans les restaurants en 
tout genre, comme au Goût des Autres, une charmante brasserie au 
cadre agréable.

 C’est également ici que se cache, derrière une porte très discrète, le 
Batchi – et ce n’est pas son enseigne qui le ferait remarquer. Depuis 
plus de 30 ans, cette boîte de nuit abrite des soirées interlopes, mais 
toujours respectueuses de tous ses visiteurs. Ouvert seulement quatre 
jours dans la semaine ainsi que les jours fériés, l’endroit est minus-
cule, mais bien connu de la communauté gay de Bretagne. Le Batchi 
est la seule boîte gay de Rennes, même si elle n’est pas le seul lieu de 
rencontre de la communauté homosexuelle de la ville. En revanche, 
cet établissement est sans doute le plus vieux : ouvert au début des 
années 80, il est devenu au � l du temps un lieu incontournable de la 
vie nocturne rennaise.

Ouvert du mercredi soir au samedi soir de 0 h 30 à 7 h, le club 
propose un happy hour entre 0 h 30 et 1 h 30 et a accueilli plusieurs 
DJ reconnus comme Brandon R., Fckg Mood ou DJ Pat. Si la boîte 
est un établissement de séduction bien connu des LGBT, elle est loin 
d’être sectaire et accepte tous les publics à condition d’être bienveil-
lant, et surtout de faire la fête jusqu’au bout de la nuit.

Dans la cour de la boîte, les visiteurs découvriront la porte 
cochère d’une maison datée du XVIe siècle. En se rendant au bout 
de la cour et en se retournant, ils apercevront un escalier arrondi à 
double rampe avec balustres de bois surmonté d’une toiture d’ar-
doises. Celui-ci permettait d’accéder à un couvent par des galeries, 
elles aussi en bois. Une fois la fête terminée, il ne faut pas hésiter à 
s’arrêter dans un des lieux de bouche de la rue a� n de prendre un 
copieux petit-déjeuner.   

 12  __
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Adresse   2 rue des Carmes, 35000 Rennes, restaurant-holen.fr   | Transports en commun 
  Métro A, arrêt République   | Horaires d’ouverture   Du mardi au samedi de 12 à 14 h et de 
19 h 30 à 21 h 30   | À savoir   À deux pas, sur la place du Général-de-Gaulle, les Champs 
Libres proposent di� érents lieux culturels et d’expositions. 

 Holen
  Une cuisine épurée

   Rennes la chanceuse, Rennes l’ambitieuse. Depuis quelques années, 
la ville est devenue le rendez-vous de la gastronomie. D’ailleurs, la 
métropole organise un dimanche par mois un célèbre « marché à 
manger » et di� érents événements culinaires. Dans la petite rue des 
Carmes, à deux pas de l’église Toussaints, elle compte désormais une 
nouvelle adresse tenue par Tugdual Debéthune, avec l’aide de ser-
veurs et serveuses aux gestes précis ; « une équipe de choc », comme 
il aime à le dire.

 Le cuisinier a commencé son parcours dans un restaurant deux 
étoiles du Perche où il a appris le goût des bonnes choses. Après plu-
sieurs passages dans des établissements réputés, il souhaitait créer un 
environnement plus personnel et respectueux de sa cuisine. Dans cet 
établissement appelé Holen (« sel » en breton), il propose désormais 
un condensé de saveurs et de savoir-faire, une « cuisine progressive 
avec une note potagère ». Notre conseil : sa viande tendre accompa-
gnée de pommes de terre et d’une purée de giro� es, puis une crème 
onctueuse aux � gues.

Dans l’assiette, le plaisir est assuré par une succession de petits 
bonheurs grâce à des mets ra�  nés cuisinés avec soin. Par sa cuisine, 
Tugdual Debéthune s’adresse à ceux qui apprécient la gastronomie 
à sa juste valeur et qui fréquentent les hauts lieux de la restauration 
rennaise – et Dieu sait qu’ils sont nombreux !

Nous irons droit au but : cet endroit est un incontournable du 
fait de sa carte alléchante d’une part, mais également de son décor 
nordique et épuré signé par l’architecte d’intérieur Contraste. Le 
Holen a, par ailleurs, décroché une étoile au Michelin le 27 jan-
vier 2020, à l’occasion du palmarès dévoilé à Paris lors d’une grande 
cérémonie. Il rejoint au � rmament de la cuisine rennaise l’Ima, 
restaurant du chef Julien Lemarié qui se trouve boulevard de la 
Tour-d’Auvergne et Racines, rue de l’Arsenal, porté par la che� e 
Virginie Giboire.   

 48  __
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Adresse   Bar-restaurant Au Parc des Bois, rue du Pâtis-Tatelin, 35000 Rennes   | Transports 
en commun   Bus 50/70, arrêt Pâtis-Tatelin   | Horaires d’ouverture   D’avril à septembre, du 
lundi au vendredi de 10 h à 18 h (restauration de 12 h à 14 h) et les samedi et dimanche de 
14 h à 19 h   | À savoir   La Forêt Adrénaline, également dans le parc, propose des parcours 
acrobatiques pour tous les âges. 

 La terrasse 
du parc des Bois
  Avec vue sur les canards

   Tous les étés, les terrasses rennaises sont prises d’assaut ; elles sont 
d’ailleurs connues et reconnues par tous les habitants. Pourtant, ils 
en négligent souvent une, et non des moindres : la terrasse du Café 
des Gayeulles du parc des Bois est un endroit très sympathique, avec 
son cadre champêtre, ses glaces Sanchez et sa vue sur un plan d’eau.

 Outre les deux parcours du mini-golf situé à proximité, acces-
sibles pour seulement 2,5 euros par personne, l’équipe du lieu pro-
pose chaque midi deux ou trois plats du jour et cinq ou six desserts 
au choix, à déguster les pieds dans l’eau. « Avec du soleil, c’est même 
le meilleur établissement de la ville, a�  rme un habitué des lieux. 
Certains après-midis, on y danse et on y écoute de la musique. » En 
journée, l’endroit est idéal pour un rafraîchissement après une pro-
menade familiale ou un footing. En e� et, il o� re un cadre calme et 
agréable, loin des brasseries bruyantes et autres établissements de la 
promenade du Mail. Beaucoup d’employés de la zone industrielle 
toute proche y ont même leurs habitudes : ils viennent ici prendre 
du bon temps et pro� ter d’un petit air printanier.

En sortant de l’établissement, où diverses manifestations comme 
des cours de tango argentin sont organisées, une petite promenade 
s’impose dans le parc, construit sur un ancien hippodrome qui ser-
vit occasionnellement de terrain d’aviation pour des démonstrations 
en 1910, 1911 et 1912. Moins connu que le parc du � abor, cet 
espace vert est un endroit très apprécié pour ses allées boisées, ses 
trois étangs, son parcours d’accrobranche et ses clairières discrètes.

Non loin, une ferme abrite également ânes, vaches, moutons, 
poules et chevaux, sans compter les oiseaux et animaux sauvages 
comme l’écureuil roux, le chevreuil, le lapin de garenne ou encore le 
grèbe, qui se promènent au milieu des conifères, des haies bocagères, 
des merisiers et des peupliers.   

 105  __


